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par la foule que les Prêtres et leis Soldais ii«

purent empêcher de s'iapprocher.

parmi la multitil^de des personnes accou-

Tiies pour visiter le corps du saint Apôtre des

;indes , on vit plusieurs Genlits et un frère

du Roi deTlndoustân
,
peu éloigné de Goa.

\Lc Régulo déeUra par son Interprète qu'il

croyait que notre Keligioo était la seule i^é-

ritabie. On ne vit néivcnioins aucune con-

^version. Les.Pères Observantins pnjssèrenl la

seconde nuit dans TEglise , et les,Pères de

i^Sainl-Philippe de Néri , (^.troisième. Pen-
dant ces trois jours , deux ou trois procession^

jjàt diiTérentes Communautés , se rendirent

.;daus TËglise 'dé Jésus
, poiir y chanter le

a e Ueum et des blesses solcpnelles.

Le premier jour , elle fut chantée t^%v le

'Doyen , premierJOignitaire du Chapitre ,
qui

s'y trouva assemblé, (linsi que T\îiM. TEvêque
elle Gouverneur. IXolre^upérieurla cliaiUa

le second jour : nous y assistâmes tous , les

;Séminaristes,rEv^que.etle Gouverneur. Le
troisième jour, la Messe fut Poîltiiicale. Le
Çoùvcrneur y assista en grande cérémonie,
avec le Conseil , jes i\j[agistralsel;lesOftîciers.

*Quand la Mcs^e fut achevée, l'Evêque donna
^a béaédicUpn au nom du Pape , et publia

une Indulgtince pléuièr^e au 4>ruil du canoa
,de toutes les forteresses.

Dans Tapsès-midi dû :troîsi«^e jour , i3

février , la foule étant di][ninuée , on put
iiisément et saDs violence fermer les portei^

de TEglise. Il y resta quelques personnes

pour la garde 4u.&aiQt dépôt , et d»"^JA uuit
^


